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PAGE EGLISE 
 
19 septembre 2015 

 
PARABOLES POUR AUJOURD’HUI 
 

L’agente/assistante pastorale Sandrine Mayoraz et François-
Xavier Amherdt publient un ouvrage sur les richesses de la 
pédagogie parabolique de Jésus pour notre tempsi.  
 
Parfois les mots nous manquent pour dire les choses trop 
grandes, trop belles, trop invisibles, trop divines. Dans le 
dernier-né de la collection accessible à tous «Perspectives 
pastorales», l’assistante pastorale à Monthey-Choëx, 
Sandrine Mayoraz (Cheseaux), et le directeur de la collection, 
l’abbé François-Xavier Amherdt, nous entraînent à l’école du 
Maître ès paraboles qu’est le Christ des Évangiles. Pour nous 
donner envie d’en écrire à notre tour aujourd’hui, avec les 
enfants, en pastorale, en famille. 

 
 
Des histoires très signifiantes 
Dans nos prédications, nos catéchèses ou notre pastorale, les paroles «justes» nous font 
souvent défaut pour exprimer l’essentiel ou l’indicible. Nous sommes alors invités à écouter 
et imiter Jésus Christ. Avec des histoires simples appelées paraboles, ancrées dans 
l’expérience du quotidien, mais travaillées de l’intérieur par un grain de folie ou 
d’extravagance, il nous fait approcher les plus profonds mystères de la foi. «Le Royaume de 
Dieu ressemble à une graine de moutarde, la plus petite de toutes ; et pourtant elle est 
capable de devenir le plus grand arbre où les oiseaux vont se nicher…». Lui, le meilleur 
pédagogue, ne peine jamais à expliquer le Royaume des cieux, la miséricorde ou la justice, 
et ainsi il transforme l’horizon de vie de ses interlocuteurs. Non seulement il narre des récits 
paraboles, mais il se met lui-même «en scène»: il est la Parabole du Père. 
 
Une riche pédagogie 
«Le récit parabolique est comme un "moelleux au chocolat". Sous des apparences qui 
ravissent déjà nos sens, il dissimule en quelque sorte sa véritable saveur... Jusqu’à ce que 
dans un effort, nous pénétrions en son cœur qui a souvent un goût du Ciel…». Fruit du 
travail de Master à la Faculté de théologie de l’Université de Fribourg de Sandrine Mayoraz, 
l’ouvrage présente les différentes facettes du langage parabolique et donne des clés pour en 
percevoir les multiples goûts. 
Tantôt comme stratégie de communication, tantôt comme enseignement intrigant, la 
parabole regorge de ressources pour l'évangélisation et la transmission de la foi aujourd'hui. 
Du moins, c’est la conviction et l’expérience des auteurs, par exemple avec des groupes 
d’enfants ou de jeunes qui en sont friands : il vaut la peine de recourir aux métaphores 
narrées, qu’elles soient bibliques ou contemporaines, et de nous risquer à en écrire nous-
mêmes. Ces choses trop puissantes, trop inaccessibles que nous portons au fond du cœur, 
trouveront alors un langage adéquat à leur expression. 

Sandrine Mayoraz 
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En inventer, selon des critères 
Les paraboles de Jésus resteront toujours inégalables, mais tout nous invite à en inventer, 
tant leur impact est grand. Je me souviens d’une prédication de première communion qui, 
sur sept minutes, comportait une histoire parabolique de cinq bonnes minutes. Les enfants 
avaient retenu les moindres détails de ma comparaison, mais avaient tout oublié de 
l’élargissement théologique que j’y avais ajouté…  
Pour rédiger des paraboles signifiant le Royaume au 21e siècle, il faut remplir des critères, à 
l’image de celles du Christ. Le livre les énumère et en vérifie la présence dans quelques 
récits paraboliques d’auteurs contemporains. Il en ajoute sept rédigées par les auteurs, 
comme celle-ci : 
«La confirmation n’est pas comme un vaccin, ni une piqûre de rappel du baptême comme si 
nous étions passifs et protégés à vie. La confirmation est dynamique, c’est une étape de 
l’existence. La confirmation est semblable à une plante en pot que l’on repique dans le 
jardin. Ce sont ses racines qui se développent, s’élargissent silencieusement sous la terre et 
cherchent des ressources en profondeur pour permettre sa croissance, son épanouissement 
et sa floraison.» 
 
Les auteurs 
Originaire de Saillon, Sandrine Mayoraz a étudié avec enthousiasme la théologie et l’histoire 
à l’Université de Fribourg. Elle a complété sa formation par un Certificat en animation 
jeunesse en milieu ecclésial. Dans son ministère à Monthey et Choëx, elle fait usage des 
paraboles pour ses rencontres avec les jeunes qu’elle accompagne, les enfants de la 
catéchèse et leurs parents. Quant au signataire de l’article, il a eu la joie d’accompagner le 
mémoire, et d’en tirer ensemble avec elle un livre utile pour tous les agents pastoraux laïcs, 
diacres et prêtres, les catéchistes et les parents. 
 
Abbé François-Xavier Amherdt 
Professeur de théologie à l’Université de Fribourg 
 

Enseignement intrigant, la parabole regorge de ressources pour la transmission de la foi au 
début du 3e millénaire. 
                                                             

i Sandrine MAYORAZ et François-Xavier AMHERDT, Bible et pastorale. Les richesses de la pédagogie 
parabolique, coll. « Perspectives pastorales », n. 8, St-Maurice, Saint-Augustin, sept. 2015. 
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La vie des justes est dans la main de Dieu 
 
Il y a bien longtemps, le chanoine poète Marcel Michelet (1906-1989) tenait à lui seul la 
chronique hebdomadaire Demain c'est dimanche. C'était le temps où l'on pouvait encore 
publier une méditation à la une du Nouvelliste, au milieu d'une page où n'apparaissait 
aucune photo.  
 
Nous sommes aujourd'hui 7 chanoines de Saint-Maurice à vous proposer régulièrement 
chaque samedi quelques instants de réflexion spirituelle à partir des textes qui seront lus à la 
messe du lendemain. Et le 1500e anniversaire de la fondation de notre Abbaye que nous 
célébrerons ce mardi prochain nous est l'occasion de remercier nos fidèles lecteurs pour leur 
appui constant à notre monastère... et pour tous les petits messages qui nous arrivent à 
propos de tel ou tel mot du dimanche.  
 
Si vous pouvez venir à Saint-Maurice mardi vous entendrez cette belle affirmation du Sage : 
"la vie des justes est dans la main de Dieu" (Sg 3,1).  
 
Ces justes sont bien sûr nos saints martyrs thébains, mais nous ne pouvons pas ne pas 
penser à tous les moines et chanoines qui nous ont précédé en cette Abbaye depuis l'an 
515, à tous les pèlerins en terre d'Agaune, et à tout ce Peuple de Dieu qui essaye tant bien 
que mal de mettre sa confiance en l'amour divin au milieu d'une société bien bouleversée.  
 
Ces justes sont aussi tous ceux qui, de par le monde, vivent leur foi au risque de leur vie, et 
pour qui nous avons une prière fervente en la fête de Maurice et de ses compagnons. 
 
Chanoine Olivier Roduit 


